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lA BSSIliT^CTIOi; DSS SB^iENCES !;£ CÏSiZklZS 

Be noa:brsuses maladies £jravés qui s'attaquent aux céréales et qui sont susceptibles 
de provoquer des baisses de renderner.t ou de qualité peuvent être co:i:battuee par la désin- 
fection des seiiences. 

Les champigi'.ons responsables de ces maladies peuvent être apportés par la semence 
elle-même, le sol ou les résidus de rC-colte, ou la voie aérienne- 

1 o) M ALADIES APPORTEES PAH LBC SIL.EI:CB3 - 

a) ChampigiiOns dont les ^.er.'iies se trouvent k la surface du •^rain - 

- - La Carie du blé (TILLSTL\ caries) : cette maladie n'apparaît qu’au moment de 

l'épiaison : l’épi vert foncé à reflets bleuâtres, de dimension réduite, 
garde un port dressé, un aspect ébouriffé. Le grain de iorme sphérique devient brunâtre, 
il est rempli d’une poussière noire dégageant une odeur de poisson pourri. 

- Les Fusarioses : Le P.^arium nivale cause surtout la destruction des jeunes 
plantes lorsque des températures basses alentissent la gercination. Les plantules sont con- 
to^irnées, les premières feuilles restent étiolées et souvent n'émergent pas de terre. Cette 
maladie détruit égale;iient les plantes plus âgées lorsqu'une couche de neige les recouvre 
pendant plusieurs semaines. 

En cours de végétation, le parasite peut ensuite s'atta^^uer aux différents organes de 
la plante et en particulier aux épillets (taches élliptiques, bordées ue brun, à la base 
des glu:.^e.'5). Il p. ovoque un échauda.^o des grains qui se couvrent de fi^ictificutions roses. 

Ce champignon vit égale.’.ent dans les sols, sur les débris de plantes ainsi que sur les 
graminées spontanées. 

Le F-gsariup roseum s'attaque aux jeunes plantules dès 3a 
germination ot peut être à l’origine d'une izauvaise levée (manques importants). A la sur- 
face des parties malades et brunies en remarque assez tôt, surtout par temps humide, un 
revêtement cire^ rosé, constitué par les fructifications du chaù>pignon. Les épis enoahis 
peuvent se dessécher dès l'époque de la floraison ; assez souvent l’attaque de ce fusarium 

n'affecte que les épillets isolés qui se dessèchent alors que les épillets voisins évoluent 
normalement. 

“ Les Se ptorioses sont également des maladies de fonte de semis. Le Septoria 
nodorum en particulier se développe sur les premières feuilles qui portent des taches ovales 
brunes, bordées par une marge plus foncée. Il s'installe sur les différentes parties de la 
plante, en particulier, les noeuds sur lesquels il provoque des taches arrondies, brun 
foncé, devenant rosées, les glumes et les glumelles, entraînant un écliaudage important des 
grains. Les t;pis ainsi atteiiits se recon^iaissent à leur aspect grisâtre à maturité. Ce pa- 
rasite peut être a x' origine de baisses de rendement importaiiles. 

“ — “ -^^-^ha rbpn couvert ( ÎJSTILAGC. hordeî) détruit l'intérieur du grain, les 
gl’ines restant indemnes ; l'épi charbonné se maintient jusqu'à la récolte. 

Au moment du battage ou des différentes ma n ipulations, les spores enfermées dans les 

so t Ixberés et se repar;dent sur les grains sain.s. Elles germent en même temps 
que ceux-ci, le filament mycélien pénètre alors dans la plantule et suit son développement 
pour doruier un nouvel épi malade. / 

/ 
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- L’Heliiiinthosporiose ou _aladie des stries (HEIi JiîTHOSPORIUM gracdneum) se'Tia- 
nifeste d'abord par une d coloration du licbe parallèlement aux nervures. Ces stries bi-unis- 
sent, les feuilles se lacèrent, La croissance de la plante peut être arrêtée, les épis at- 
teints restent rigides, présu^-tent dco barbes flasi^ues et ne forment que des grains atrophiés. 

- Les 5"t;sariosas provoquent des dé-^ôts semblables à ceux cf.usés sur le blé, 

- SUR AVOINE - Le Charbon n (USTILAGO avenae) détiuit les grains et les enveloppes florales, 

laissant intact l'axe de la panioule. 

- Le Charbon couvert (üSTILAGO le\’ls) détruit le grain, les glumes restant in- 
demnes, 

- T. » HP 1 ninthosporiose (HELi'îIÎÎTHOSPORrU>i avenae) provoque des taches brunes et la 
destruction progressive du feuillage. 

Les dégâts provoqués par la Fusa ri ose (F. nivale) et la Sentoriose (S. nodorum) 
sont identiques à ceux observés sur le blé. 

- SUR btAIS - Le ftibberella ou F\isariose (FJSARIUîï graminearum) attaque le s racines des plan— 

tes et celles-ci deviennent cassantes. La plante verse, C© champignon peut 
être avec le " PytiJ.ua " à l'origine d'une fonte des semis. 

b) ChAmmgnona se trouvant dans le grain - 

- Le Citarbon du clé (US'^ÏLA.GC tritici), le Charbon nu de l'orge (USTILAGO nuda) : 
ces deux champignons transforment grai.'.s, glumes et glumelleo 'm une poussière noire, n'épar- 
gnant le plus souvent que l'axe de l'cpi. Ils j'euvent être co . battus par la désinfection des 
semences avec un produit à base de Carboxine. 


Le traitenent par la C'aleur peut être également utilisé. Mais cette opération, 
qui a pour but de détruire le chaupi-.;;non sans nuire à la facultci germinative, est délicate 
et ne peut être réalisée que par des or,:îanisî3es disposant d'une installation spécialisée, 

2°) CHAI-3FIGIIDNS SL CCLIZ2'uVà:7£ DAII3 LL SOL CT SUR LSS PJSIDUS LL RJCOLTL - 

- Le Fiétin verse (CERCCSPORELiA herpotrichoîdes) forme à l'autoi.-ne à la base 
de la tige une tache ovale brjn noir, cette altération se retrouve au printemps sur le pre- 
mier entre-noeud qui est rendu fra^^ile et cassant. 

- Le Piétin échauda^-e (OPHIOBOLUS graminis) s'attaque aux racines qu'il rend 
noires, cassantes et incapables d’alimenter normalement la plante. 

Contre ces maladies, la dc-sinfection des semences est inefficace. D»une façon 
générale, il faut éviter la réTxstition trop fréquente d'^uie céréale sur le même sol. 


Pour le Piétin verse , il est possible de recourir à des variétés résistantes 
(Cappelle, î^rne, etc...).i»e traitement ces blés au CGC dans certains conditions bien précises 
aurait également ’on effet indirect li.~itant les méfaits de cette iLaladie- 

- Le Cnarbon du maïs (USTIIAGO zeae) qui provoque des excroissances noires, bien 
connues sur les épis et p?Jiicules, esv transmis par des spores réjjandues daris le sol ou elles 
peuvent se conserver plusieurs aru*.ées. La contamination pouvant se produire à tous les stades 
de la végétation, la d. cinf action des semences reste insuffisante. La suppression et la des- 
truction par le feu des tiueuss charborineuses dès leui- apparition réduiront les sources de 
diffusion de cette ma.lr'idie. 


- Cortai.iefa Seotorioees ; Seû^QRIA tritici attaque principïilejiient les jeunes 
plantes jusqu'au début du printemps. Il pi-oduit sur les feuilles des taches vert clair à 
grisâtres, arrondies à allongées, à contour diffus, parsemées ensuite de p>onctuations brunâ- 
tï'es dues =.ux fructificc-'tions. Lans les cas graves, le feuillage jaunit, et se dessèche. On 
ne le reiiarque pratiquei-îenï plus du printemps a la récolte, sauf conditions climatiques fa- 
vorables (humidité ) • 

SBPTORIA avenae provoque sur les feuilles de l'avoine 
des taches assez semblables à celles de SSPTORIA nodorum ; les graines, les noeuds e.t les 
tiges sont contaminés à leur toux et il en résulte une verse do 10 ou 20 cm au-dessus du sol 
qui peut être importante. Le champigi;on se conserve pendant l'hiver sui- les débris de récolte 
qui ont été enfouis dans le sol. 

- Les Fusarioses (notaiument FUSARIUM nivale) peuvent aussi se conserver dans le 
sol sur Iss débris de plantes enfouis et sur des grajiinées spontanées. 

- La Carie du blé peut é-'.^lement être transmise rar le sol. 


• . */ a • • * 
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COÎfTRE C£S yAlAÎ>lZ3, LA I:ZSIii?3CTI0N DLS SEiENCES N*ASSÜKZ COI^C PAS TOUJ. ÜTÎS îtnp FRnWRPT'Tnw 
^AL5 , " — 

3°) CHA>ÏFIGN0K3 IPJ-. 'SiaS };-L VOIZ AZPJLNÎÆ - 

- Oïdiu s i_de£: céréales ; cette maladie attaque toutes les céréales, mais principale- 
ment les escourgeons et les orges. Slle se traduit par un feutrage blanc grisâtre sur les 
parties aérieriiies et elle provoque des chutes parfois importantes de rendement* 

— Les Fxisarioses et ües Ser torioses. 
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P®. LA DZSIr^TCnOi: 
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:z:*i;!îC2s - 


De noirbrcux fou{,*icides p^uveni: être utilisés pour la désinfection des semences de 
céréales. Certains d'entre eux sont très spécifiques et il est souvent souhaitable de donner 
la prvférence aux produits les pl,’s polyvalents. 


FQItGICIDSS A aCTiOÜ DE CQBTACT - 

- Les ccmpo3és_^organomercuriques ; ces produits sont tros actifs sur un grand nombre 
de champigriôns , Ils sont efficaces sur la Carie du blé, les Septorioses, les Pusarioses, le 
Charbon couvert de l'orge, le Okirbon nu de l'avoine et l'Helminthosporiose de l'orge. 


On les trouve dans le cor^erce sous forme de poudre ou de liquide. Deux pouvoir 
pénétrant leur pemet d'atteindre facile-^ient les gennes de maladie présents sous les < 3 iveloi>- 
pes des semences. lus sont plus toxiques pour l'homme que les autres produits de désinfec- 
tion. Ils peuvent être é.'^lement phytotoxiques pour les semences lorsque celles-ci ©ntun taux 
d'humidite trop élevé ou^orsqu'on les laisse trop longtemps en stockage après le traitement. 


~ et_le ‘^^c£ 2 èbe sont efficaces contre la plupart des champignons pré- 
sents à ^ surface des grains. Ces produits ne risquent pas de porter atteinte à la qualité 
germinative des semences. 


~ cuivre est largement utilisé et foimiit des résultats intéres- 

sants pour la protection des semences de blé. Il est plus actif vis-à-vis de la Carie qu'à 
l'egard des Septorioses et des Pusarioses. Il est sans action contre les Clarbons. Il n'est 
torique ni pour la semence ni pour l'utilisateur. 


- Les Dérivés Be^eniques très efficaces contre la Carie du blé sont spécifiques 
de cette maladie. Ils sont capables d'empêcher les contaminations même lorsqu'elles se font 
a jartirdu sol. L'Kexaclilorobenzene (H. C. 5.) et le Quintozène sont présentés eous forme 
de poudre, heur toxicité pour l'homme est très faible. 


- i^eji'hirs^û^ le_Cartetène : leur gamme d'efficacité est réduite. Les 

deux premiers ne combattent que les Septorioses et les Pusarioses, le dernier n'est actif 
que contre la Carie du blé. Le Thirame est irritant pour la peau et pour les muqueuses, 
^oxicite du Cai-batsne est extrêmement faible. 


, ^ utilisé depuis longtemps pour co.;:battre les .^Icidies du blé. Cepen- 

dant, son action estlaible sur les champignons autres que la Carie. 

K>HGICID£S A ACTIOÎi oYS-f-iaCiJL - 


- L'£tlû£imol est utilisé pour combattre l'Oïdium 

“ ^.Thiabei^zcle est ^efficace contre les Pusarioses et les Septorioses 
“ _ intéressante contre les Charbons nus de l'orge et du blé. 


mi’IQUGS DE LA LCCIîf. ACTION DLS _ 

La désinfection dos semences peut être réalisée de deux nanières : 

1 *■) Pa r voie seche : Cette méthode eet la plus pratique et la plus utilisée et consiste à 

faire w poivrage de la semence- avec la spécialité choisie. Celui-ci doit être réalisé avec 

soin af^ û obtenir uui melarige ho...ogène. Il ne faudra pas dépasser la dose d'emploi qui est 
prescrite per le fabricant. ^ ^ 


^ Une mauvaise répartition de la poudre entraînera une protection irrégulière et 

eventuellement des phénomènes de phytotoxicité. 

Le peUetage sur le sol, .'.u grain et du produit désinfectant ne donne pas une mélan- 
homogène, il peut être a,-.ngereui: lorsqu'on utilise des prodiiits toxiques et 
coït être proscrit. Le recours à ui:e poudiTuse spéciale eue fournit l'Industrie, à une ba- 
ratte desaffectee, a un fût métallique moiité sur un axe de façon excentrique et commandé par / 
une c-inivelxe ou une poulie est reco^iindable. , 
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Le traitement par poudrage humide consiste à humecter les semences avec une fs’fl.ble 
quantité d'eau avant d'effectuer le poudrage, ce qui permet une meilleure adhérence des pou- 
dres et évite les poussières to>n.ques. 

Il y a lieu de rappeler les recojscandations suivantes : 

- Les semences non utilisées ne doivent en aucun cas pouvoir être confondues avec 
des grains destinés à l'alimentation. 

- L'emploi des produits toxiques cornue les organomercuriques appelle les précautions 
particulières suivantes : 

a) s'il s'agit d'une désinfection de semences faite par l'exploitant lui-^nême, l'opé- 
ration doit être réalisée un appareil mélangeur hermétiquement clos. Cette opération 

ainsi que l'ensachage doivent se faire en plein air. ou dans un local fortement ventilé. Il 
faut éviter de toucher les grains trc-ités avec les mains nues. Les manipulateurs doivent être 
revêtus de vêtements qui seront lavés après le travail et munis d'un masque à poussière ; 
après chaque opéi-ation et avant toute ingestion de boisson ou d'aliments, ils doivent se 
laver les mains et le visage à leeau savonne’ose. 

b) s'il s'agit de la désinfection de lots de semences importants, par des coopéra- 
tives, groupenents professionrels ou entreprises spécialisées, l'opération de traitement et 
l'ensachage doivent être accomplis dans des locaux munis d'aspirateurs ou autres appareils 
à dépression. Des masques à poussière et des vêtements spéciaux doivent être fournis aux 
manipulateurs qui, après chaque opération et avant toute ingestion de boisson ou d'aliments, 
doivent se laver soigneusement les mains et le visage à l'eau savonneuse. 

2° ) Par voifi mimidp : On immerge le grain pendant 1 5 è 20 minutes dans la solution fongicide 
préparée à la œncentration indiquée par le fabricant. 

Lorsqu'il s'agic du Formol, on utiliser un quart de litre de Porcu)! du commerce pour 
100 litres d'eau ; on trempe les grains dans cette solution pendant 15 à 20 minutes, on 
égoutte et on sèche aussi soigneusement que possible. Les semailles doivent être faites dans 
les 24 heures qui suivent le traitement. L'immersion éans la solution formolée est suscepti- 
ble de comprcmettre iLa faculté germinative des grains qui ont été blessés au cours du battage. 

Station d 'Avertissements Agricole* 
du Centre : 

G. RIBAUI/T - B. LELIEVRE. 


MAla'iEIE BACTEJUEMÆ DU K)lAl.:Si - 


ARERLS 


FRUITIERS 


Dans les vergers de poiriers où cette affection a été observée au printemps dernier, 
il est conseillé d'effectuer un traitement après la cueillette en utilisant un poudrage 
cuprique. 
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